
C’est l’histoire d’un petit 
chemin communal, qui ser-
pente entre Saint-Maximin 
et un vallon située entre 
Bras et Seillons. 
Là, il y a quelques années, 
le propriétaire de deux do-
maines voisins, au milieu 
desquels passe le chemin, a 
décidé, en toute illégalité, 
d’en barrer les accès à 
l’aide de portails et de ro-
chers. 
Depuis, élus, associations 
et simples citoyens dénon-
cent cette décision. En juin 
dernier, la municipalité, 
après avoir envisagé de 
céder le chemin, s’est pliée 
aux conclusions d’une en-
quête publique, qui a lar-
gement démontré l’hosti-
lité du public à cette éven-
tualité. Le chemin du 
Moulin est et restera pu-
blic, le propriétaire indéli-
cat des domaines traversés 
doit en libérer les accès. 

Rendez-vous 
ce mercredi 
Las. Près de huit mois plus 
tard, rien n’a changé. Une 
inaction que dénoncent 
l’opposant municipal Alain 
Decanis, qui a saisi le pro-
cureur de la République, et 
les membres de l’associa-
tion de randonnée maximi-
noise « A Pedibus » (1). L’un 
d’eux, Daniel Depetris, ex-

plique que la structure a 
décidé, en signe de protes-
tation, d’organiser une 
« rando douce » sur le che-
min, chaque trimestre. « Il 
faut battre le fer tant qu’il 
est chaud, en espérant que 
cette rando devienne un 
classico. Nous allons réem-
prunter le chemin du Moulin, 
dont la vente a récemment 
été annulée », peut-on lire 

sur le site web de l’associa-
tion. 

GUILLAUME JAMET 
gjamet@varmatin.com 

1. http://www.apedibus.fr 
 
Rando douce « le chemin du 
Moulin » 
Rendez-vous mercredi 13 février, 
à 10 heures, au 3 708, chemin du Moulin. 
Longueur : 9 km ; dénivelé : 150 m ; 
durée : 4 h.

Privatisation abusive d’un chemin : 
une balade pour exiger la réouverture

L’association « A Pedibus » reste mobilisée pour la 
réouverture du chemin du Moulin.              (Photos G. J.)

Saint-Maximin

A
fin de leur proposer 
des vacances et 
d’aider les parents 

à leur laisser une première 
liberté dans un cadre de 
confiance, le centre social 

a proposé une semaine de 
vacances à Orcières. Vingt-
trois enfants de 8 à 15 ans 

sont ainsi partis avec le di-
recteur Melik et quatre ani-
mateurs. Les petits qui 

pour certains découvriront 
le ski, prévoient déjà des 
batailles de boules de 

neige, la construction de 
bonhommes et d’igloos. 
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Une semaine de vacances  
à la montagne grâce au centre social

Mardi 12 février 2019
var-matin


